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Collègues excusé·es : Laurent Barthe, Sylvaine Boulanger, Adrien Baysse-Lainé, Laurent Carroué, 

Claire Delfosse, Salma Loudiyi, Mélanie Gambino, Geneviève Pierre et Raphaël Schirmer. 

Présent·es : Joséphine Lécuyer, Julien Noël, Morgane Esnault, Yvon Le Caro, Pierre Guillemin, Pierre 

Pistre, François Legouy en présentiel (7) ; Laurent Rieutort, Philippe Madeline, Christine Margetic, 

Frédéric Fortunel, Akoua Adaye, Nicolas Rouget, Camille Robert-Bœuf, Quentin Brouard-Sala, Martine 

Guibert, Nicole Mathieu et Coline Perrin, Michel Lompech et Léna Jégat en visio-conférence (12). L’AG 

a donc réuni 19 collègues au total. 

Ordre du jour 

Laurent souhaite la bienvenue à tout le monde, signale les collègues excusé·es et présente l’ordre du 

jour. 

• Hommage aux membres disparus de la Commission 

- Pierre Brunet (1923-2023), ancien président de la CGR. Il a développé les partenariats à 
l’échelle européenne durant sa présidence (Angleterre, …).  
Laurent se demande si un hommage spécifique est éventuellement envisagé à Caen ? 
Nicole Mathieu a rédigé un texte d’hommage d’une dizaine de pages, qui devrait paraître 
dans les notes de l’Académie d’Agriculture. Elle souhaiterait sa diffusion au sein de la CGR. 
Elle a été aidée par Edgard Leblanc, ainsi que Marie-Claire Robic et Françoise Plet pour 
retracer sa période parisienne. Lors de sa rédaction, les archives du Calvados n’avaient que 
peu de documents à lui faire consulter. 
Philippe Madeline signale qu’une partie de sa documentation personnelle a été versée au 
pôle rural, en partie à la BUFR SEGGAT et à la BU centrale de l’Université de Caen 
Normandie, ainsi qu’aux archives départementales, au sein du fond Pierre Brunet. 
 

- Michel Sivignon, 1936-1924. Laurent Rieutort renvoie au texte d’hommage publié par les 
collègues des Cafés géographiques. Fidèle participant des JR, Michel Sivignon avait 
l’organisateur d’une fameuse édition en Grèce. Sa thèse sur la Thessalie reste encore 
récemment mobilisée par les acteurs locaux (enjeux liés à l’eau). 
 
Nous observons quelques secondes de silence en hommage à ces deux ruralistes disparus. 
 
 

• Activités depuis la dernière AG (31/05/2023) :  

• Fonctionnement de la liste de diffusion  

La liste compte environ112 destinataires suite à une mise à jour des abonnements au fil de l’eau 

(adhésions, demandes. Persistent des problèmes d’adressage qui expliquent que les adresses de 

certains collègues soient mises en copie pour s’assurer de la bonne réception de nos messages. 

Pierre Guillemin cherche à résoudre ces problèmes. Depuis la dernière AG, nos échanges renvoient 

à une quarantaine d’objets de messages variés (cf. graphique ci-dessous). 

Laurent Rieutort rappelle que si nous échangeons déjà beaucoup de messages sur Geotamtam, 

certains sujets justifient parfois d’être spécifiques à notre liste, ou au contraire doublés vis-à-vis 

d’autres listes de diffusion.  

Pierre Pistre pointe les 3 soutenances signalées sur la liste, qui apparaît donc utile en complément 

ou pour contourner un appel spécifique au signalement des thèses soutenues. 
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• Actualisation de la liste des thèses soutenues  

33 thèses ont été ajoutées, couvrant des soutenances jusqu’en 2023. Le bureau remercie tout 

particulièrement pour leurs signalements : Monique Poulot (qui a initié cette actualisation), 

Frédéric Landy, Philippe Madeline, Frédérique Van Celst, sans oublier Théo Martin, Louise de 

La Haye Saint Hilaire, Emna Kémiri, Guillaume Lacquement et Joséphine Lécuyer. 

Un appel sera réitéré en fin d’année ou début d’année prochaine sur la liste de diffusion. 

Nicolas Rouget pense que les oublis de signalement sont compréhensibles autour la période 

chargée de la soutenance, pour les candidat·es/jeunes docteur·es comme les membres du 

jury. Il propose ainsi d’inscrire les thèses en cours, à partir de la deuxième année. 

 

• Participation d’une dizaine de Français au 3ième colloque européen de géographie rurale 

(Groningen, 26-29 juin 2023) 

Yvon Le Caro rappelle qu’au plan politique, Tialda Haartsen a repris le flambeau après Annet 

Steinführer pour la 2e édition, et Christine Margetic et lui-même concernant la 1ère édition 

nantaise en 2014. La 4e édition est prévue à Porto en 2026, cela démontre qu’il s’agit d’une 

initiative qui a trouvé sa place originale et unique en Europe. À Groningen, la très bonne 

organisation a permis la tenue d’un colloque important pour laquelle on peut se satisfaire d’un 

participation française significative. Yvon estime qu’il s’agit d’une bonne arène pour la 

socialisation européenne, préalable à des invitations en colloque/séminaire ou des 

collaborations de recherche. 

Pierre Piste ajoute que la délégation française comptait une moitié de doctorant·es et post-

doctorant·es. Le colloque a offert des sessions cohérentes, animées des retours bienveillants. 

 

• Retours sur le forum “Origin for Sustainability” et MountMed Institute (Dynamiques 

territoriales de résilience en zone rurale, particulièrement en montagne, en Crète 11/2023.)  

Laurent Rieutort nous rappelle qu’il s’agit d’une rencontre annuelle en mode hybride, pour 

laquelle les organisateurs demandent l’enregistrement de vidéos. La participation en 

présentiel s’en trouve donc minimisée, mais l’avantage est de proposer des vidéos accessibles. 



Assemblée Générale 2024 de la Commission de Géographie Rurale 
 

La prochaine édition aura lieu à Lausanne en fin d’année, avec une focale agricole/alimentaire 

plus marquée. 

 

• Abandon du projet de Journées rurales (JR) au Paraguay-Uruguay (printemps 2024) 

Malgré l’investissement de Martine Guibert, nous avons été contraints d’abandonner les JR au 

Paraguay-Uruguay, après un premier report. Nous avons décidé de conserver l’appel à 

communications pour organiser de nouvelles JR en France. Au pied levé, les collègues de Poitiers 

ont accepté d’accueillir les JR 2024. 

Un temps de discussion s’ouvre sur les participations à des colloques/congrès, et leur affichage sur 

notre page web. 

Nicole Mathieu mentionne des activités de valorisation liées aux cercles anglophones, dont le 

congrès des sociologues ruralistes européens, qui a mis en avant notre contribution à 

l’interdisciplinarité et a fait connaître plus largement nos travaux. 

Laurent Rieutort s’interroge sur le règles d’affichage des colloques sur notre page web ? Il note le 

critère de participation collective de membres de la CGR, d’organisation de session, voire bien sûr 

du co-financement ? Mais la thématique d’un événement scientifique peut aussi justifier son 

affichage. 

Nicole Mathieu soutient que lors l’objet ou le concept (« rural », « ruralization ») du colloque 

correspond aux études rurales, l’événement doit être annoncé. 

Christine Margetic signale qu’elle co-organise cet été à la conférence de l’UGI 2024, une session 

avec Giulia Giacché (INRAE, Sadapt) sur le thème « Réintégrer de l’agriculture et l'alimentation 

dans les villes : nouveaux modèles, métiers, compétences ». 

Yvon Le Caro évoque co-organisation avec Pierre Guillemin et des collègues internationaux connus 

grâce aux réseaux de la CGR, d’une session sur 30 ans de géographie rurale. Sur 14 propositions, 

nous en avons retenues au final 7/8. Yvon note la remarquable mobilisation américaine, alors que 

la question rurale est sensible aux USA où les logiques disciplinaires sont explosées par les 

« transition studies ».  

Paper session: Three decades of rural geography around the world: Where are we in 2024?” 

Yvon LE CARO, Université Rennes 2 / CNRS, yvon.lecaro@univ-rennes2.fr  *Chairperson ; · Irma 

POTOČNIK SLAVIČ, University of Ljubljana, Irma.PotocnikSlavic@ff.uni-lj.si ; · Pierre GUILLEMIN, 

INRAe, pierre.guillemin@inrae.fr  *Congress correspondant ; · Colleen MYLES, Texas State 

University, cch64@txstate.edu ; · Keith HALFACREE, Swansea University, 

k.h.halfacree@swansea.ac.uk ; · Maria-José PRADOS, University of Sevilla, mjprados@us.es ; · 

Annett STEINFÜHRER, Thünen-Institut Braunschweig, annett.steinfuehrer@thuenen.de ; Marta 

PALLARES-BLANCH, LRDSP / Universitat autònoma de Barcelona, marta.pallares@gmail.com. 

Communications retenues : 

- Mary CAWLEY, Themes, theories and techniques in geographical studies of rural Ireland since the 1990s 

- Irma POTOČNIK SLAVIČ, Slovenian rural geography endeavours 

- Lavanya GUPTA,  Prefixed Rural: Revisiting and Exploring New Definitions in 21st-century India 

-Giacomo PETTENATI,  Recent trends in Italian rural geography 

- Colleen C. MYLES, Can the rural speak? Voices of and for rural geography in North America now and in the future 

mailto:yvon.lecaro@univ-rennes2.fr
mailto:Irma.PotocnikSlavic@ff.uni-lj.si
mailto:pierre.guillemin@inrae.fr
mailto:cch64@txstate.edu
mailto:k.h.halfacree@swansea.ac.uk
mailto:mjprados@us.es
mailto:annett.steinfuehrer@thuenen.de
mailto:marta.pallares@gmail.com
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- Tialda HAARTSEN, From a ‘mentally urbanized countryside’ to a rural-urban divide. 30 years of Rural Geography in the 

Netherlands 

- Pierre GUILLEMIN, Thibaut PREUX, Manon TASSEL, Michaël BERMOND, Philippe MADELINE, Christine MARGETIC, 

Nicole MATHIEU, Christophe SOULARD,  What is the current state of French rural geography? 

- Annett STEINFÜHRER, Rural geography in Germany: global concepts for local challenges? 

- Andisa Andy MUFUNGIZI, Unveiling persisting tensions between IKS and Rural Development: A Rural Development 

Inquiry 

- Haris GEKIĆ, Academic Developments in Rural Geography in Bosnia and Herzegovina 

 

 10 pays concernés, surreprésentation européenne 

 Perspective de numéro spécial, incluant une proposition de Serge Schmitz (communication IGC 

2022 sur 100 ans de géographie rurale en Belgique) 

 Communication française mobilisant notamment les archives de la CGR 

Notes postérieures à l’AG, dans le panel C39 Sustainability of rural systems, nous retrouvons 

d’autres sessions : 

- Arboriculture and pastoralism: New territorial complementarities? (Dr David Goeury, Dr 
Irène Carpentier) 

- Industry sustainability and multifunctionality in the countryside (Professor Fiona McKenzie, 
Associate Professor Valeria Paul Carril) 

- More-than-human agencies in sustainable rural tourism (Professor Honggang Xu, Dr Jie Li) 
- Rural areas in a post-Covid-19 era (Professor Fiona McKenzie, Associate Professor Valeria 

Paul Carril) 
- Rural citizenship and civil society (Dr Marie Mahon, Professor Michael Woods, Dr Jesse 

Heley, Professor Mark Scott, Dr Maura Farrell) 
 

Quentin Brouard-Sala signale que le REHAL a organisé un cycle de séminaires sur le logement dans 

le périurbain et qui va donner lieu à un projet de publication dans Métropolitiques. 

 

• Bilan financier de l’année 2023 (et point sur les cotisations 2024) 

Pierre Pistre présente le bilan financier, dont la clôture du budget 2023 (du 31/01 au 31/01 pour 

des raisons de facilités bancaires). L’année passée le nombre de cotisants s’est avéré important 

avec 58 adhésions (contre 53 en moyenne annuelle sur la période 2010-2023, et après une baisse 

tendancielle de 2018 à 2022). Les adhésions ont été réalisées surtout via Hello Asso mais aussi par 

chèque. Le trésorier adresse tout particulièrement ses remerciements au laboratoire qui a fait 

adhérer une dizaine de collègues sur des reliquats budgétaires. Il rappelle la particularité de la CGR 

qui dispose de deux comptes bancaires spécifiques, sans que cela ne dispense ses membres de 

l’adhésion au CNFG. 

Le compte courant a été abondé, et le livret A bien doté est stable. 

Notre budget total s’élève à 5 531,09 €, ce qui permettra de soutenir financièrement l’organisation 

des JR à Poitiers.  

Pour l’année 2024, le point du 17 juin à 18h00 comptabilisait 32 cotisants, mais d’autres très 

récentes sont venues s’y ajouter ! 
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Budget définitif 2023 

 

 

Points sur les adhésions 2023 et sur l’appel à cotisations 2024 

 

Budget prévisionnel 2024  

 

Laurent Rieutort demande s’il y a des questions, personne ne se manifeste. 

Nous procédons au vote du bilan financier, qui est adopté à l’unanimité. 
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• Report des Journées Rurales 2023 à Poitiers & Montmorillon/Lussac-Les-Chateaux les 23-

24/09/2024 

Vu le report tardif, les collègues de Poitiers n’ont pas pu solliciter leur université et leur laboratoire 

pour une contribution financière. La CGR y contribuera. 

Le thème reste le suivant : Question foncière et transitions agricoles et rurales. Il a été conservé par 

le comité d’organisation : Samuel Arlaud, Sylvaine Boulanger, Martine Guibert, Pierre Guillemin, Salma 

Loudiyi, Pierre Pistre, Thibault Preux, Laurent Rieutort, Dominique Royoux, Elodie Texier. 

Voici le préprogramme : 

23-09 Accueil à la MSH de Poitiers et colloque 

 Une dizaine de propositions de communications 

10 h 30 – 12 h : Session 1 : Enjeux méthodologiques 

13 h 30 – 15 h : Session 2 : Foncier et transitions agroécologiques, alimentaires et énergétiques  

15 h 15 – 16 h 30 : Session 3 : Sobriété foncière et petites polarités rurales 

Vers 17 h, départ pour Montmorillon et accueil à la MJC (pré-réservation d’une trentaine de 

chambres) 

24-09 - Excursion de terrain 

Matin : visite du Montmorillonnais, enjeux agricoles et fonciers 

Après-midi : visite de Lussac-Les-Châteaux (requalification foncière et éco-quartier ; 

programme petite ville de demain) 

 Vers 17 h, retour sur Poitiers 

 

Laurent Rieutort indique qu’il reste possible de soumettre une communication d’ici la fin de semaine, 

notamment dans le cadre de la session 3. 

Nicole Mathieu s’interroge par rapport à l’excursion : n’aurions-nous pas à réfléchir au Projet 

Alimentaire Territorial ? Laurent Rieutort répond que les collègues ont a priori prévu d’en parler le 

matin. Nicole Mathieu précise qu’il s’agit d’interroger les points de vue des collectivités territoriales : 

simple discours ou actions réelles ? 

 

• Actualités et perspectives :  

• Réseaux amis : 

Coline Perrin informe de la création d’une collection HAL des géographes d’INRAE. Elle fait suite à une 

demande interne, pour favoriser l’interconnaissance dans ce groupe disciplinaire, sans pour autant 

envoyer un message sur sa liste de diffusion à chaque parution. La collection recension les publications 

des collègues rémunérés par INRAE, des doctorant·es aux chercheur·es, en passant par les 

ingénieur·es. 
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Pierre Guillemin évoque une enquête auprès de ces collègues en prévision de la communication 

française à l’IGC Dublin. Certaines lui ont depuis demandé un retour, en suggérant une présentation à 

ce groupe disciplinaire. Il propose d’ouvrir une séance de ses webinaires aux membres de la CGR, pour 

une restitution commune et en français de la communication à l’ICG Dublin 2024. 

Coline Perrin valide l’idée et s’interroge sur nos liens aux Journées de la Recherche en Sciences Sociales 

(JRSS) de la SFER (Société Française d’Économie Rurale), alors que plusieurs collègues d’INRAE y 

participent régulièrement. Pierre Pistre mentionne y avoir déjà participé et confirme l’intérêt des JRSS 

pour s’ouvrir à d’autres approches disciplinaires. 

Pierre Guillemin ajoute que l’appel à communications et les dates de la prochaine édition sont 

mentionnées infra dans les colloques à venir. 

 
Revenant sur l’IGC 2024, Laurent Rieutort appuie l’idée du projet publication incluant le travail collectif 

de certains membres de la commission). Pierre Pistre suggère Journal of Rural Studies pour le dossier 

spécial, Yvon Le Caro répond qu’on pourra en parler à Michael Woods à Dublin. Il ajoute qu’il lui paraît 

important qu’on se montre en anglais au niveau mondial. 

Nicolas Rouget mentionne la collection CNFG aux Presses Universitaires de Vincennes : Géotraverses. 

Elle publie des ouvrages synthétiques pour un public élargi. Un tel projet pourrait émarger au 

calendrier 2025. Il précise que la collection a reçu un prix pour sa 3e publication, et qu’elle est 

coordonnée par Amaël Cattaruzza, Nathalie Lemarchand et Nicolas Rouget (qui maintiendront cette 

responsabilité à l’issue de leur mandat au CNFG cette semaine). 

Pierre Guillemin répond que la dimension internationale de l’éditeur prime et qu’elle tient à cœur à 

Annet Steinführer. Il précise qu’un appel pourrait être lancé outre le panel IGC et la contribution de 

Serge Schimtz, afin d’élargir le nombre de propositions issues des Suds. Il ajoute que Salma Loudiyi, 

excusée pour participation à un colloque à l’étranger, nous avait mandatés pour évoquer IGC Dublin 

et sa valorisation éditoriale comme une des activités principales au titre des relations internationales 

en 2023. Pour autant la proposition de Nicolas reste intéressante, peut-être dans un cadre plus français 

ou francophone et qui verrait d’autres commissions interroger leurs trajectoires des 30 dernières 

années. Nicolas Rouget retient l’idée. 

 

• Perspectives à l’échelle du CNFG 
Nicolas Rouget rappelle qu’à l’automne 2025 se tiendront les 2emes rencontres du CNFG sur une 

thématique transversale : l’anthropocène. L’objectif est de réunir des sessions portées par le plus 

grand nombre de commissions. Le comité d’organisation en cours de constitution pour l’écriture d’un 

premier AAC, la CGR y est la bienvenue. 

 

• Colloques à venir : 

- Forum ODT à Lausanne, 3-4 octobre 2024 

- Assises de la transition agroécologique et de l’alimentation durable de Montpellier, 
2-3 décembre 2024 

- 18e JRSS de la SFER à Reims, 5-6 décembre 2024 
- … 
- 4th European Rural Geographies Conference à Porto, 22-26 juin 2026 

 

https://origin-for-sustainability.org/
https://origin-for-sustainability.org/
https://assises-agroecologie-alimentation.fr/
https://www.sfer.asso.fr/event/view/56
https://www.sfer.asso.fr/event/view/56
https://www.sfer.asso.fr/event/view/56
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• Projets de la CGR : 

Laurent Rieutort rappelle quelques pistes existantes, comme une journée d'étude sur les liens entre 

géographes et agronomes, ou encore une journée dédiée aux doctorantes et doctorants. Il ouvre la 

discussion aux propositions, notamment pour se projeter dans les JR 2025. Il rappelle le cadre 

habituel : classiquement une année en France (2-3 jours) et une année à l’étranger (mixant toujours 

colloque et excursions, pendant environ une semaine). Il appelle à ce que notre échange porte sur la 

place de l’international dans nos activités. 

 
Nicolas Rouget annonce que jeudi 20 lors de l’AG du CNFG se discuté l’organisation de l’acte 2 du 

réseau national/international des journées doctorales du CNFG. L’idée est d’abord d’ouvrir ces 

rencontres à l’échelle de la francophonie, ultérieurement dans le reste du monde. L’enjeu est de 

produire des synergies entre commissions, suite à la 1ère édition au Mans qui avait vu une coopération 

étroite avec la commission de géographie du commerce. Beaucoup de commissions s’épuisent et ne 

parviennent plus à organiser de telles journées. Ce réseau a pour objectif d’accompagner les 

commissions, en brassant les réseaux et les approches. Deux doctorantes membres du bureau 

présenteront un projet lors de l’AG.  

Laurent Rieutort convient de la difficulté à organiser de telles journées, dans un contexte de 

multiplication des arènes dédiées (universités, laboratoires, commissions, …). 

Pierre Guillemin soutient la mutualisation de journées doctorales dans le cadre impulsé par le CNFG. 

Plus globalement, il serait intéressant de prolonger ces mutualisations aux activités telles que les 

Journées Rurales, y compris pour celles organisées à l’international. Pourquoi par exemple ne pas 

anticiper auprès des collègues de Porto qui organiseront la 4e Conférence de Géographie Rurale 

Européenne ? Cela peut passer par des propositions de sessions, de communications, mais aussi une 

contribution à la réflexion sur les excursions, pas seulement du seul point de vue du pas hôte. Plus 

globalement il rappelle l’inflexion de certains organismes de recherche conditionnant les missions 

longue distance à des séjours de plus longue durée et combinant les missions : au-delà d’un colloque, 

pratiquer du terrain, assurer des enseignements, construire des collaborations ou un projet. Si c’est 

plus facile à concevoir individuellement, cela nécessite donc de la coordination et de l’anticipation au 

niveau collectif. En la matière l’horizon 2026 l’autorise. 

Nicole Mathieu s’inscrit en prolongement de ce qui vient d’être dit notamment sur les journées 

doctorales, mais pointe aussi l’intérêt d’un dialogue intergénérationnel. Au-delà des journées 

doctorales, il faut effectivement éviter les redondances et se concentrer sur ce qui ne se fait pas. 

Laurent Rieutort prend bonne note des enjeux de mutualisation des thématiques, formats ou terrains. 

Il ajoute qu’on pourrait aussi dire que la CGR s’est déjà rendue au Portugal, et invite à ne pas oublier 

l’enjeu des collègues français qui travaillent sur des terrains étrangers. D’ailleurs, ne faudrait-il pas 

différencier l’Europe de l’international ? 

Nicole Mathieu se demande comment on reprend les campagnes européennes de notre point de vue ?  

Christine Margetic évoque une discussion avec Monique Poulot. Elles trouveraient dommage que les 

Journées Rurales ne se déroulent qu’en France. À la fin de sa présidence, des propositions avaient été 

faites et rappellent des sollicitations existantes : Québec, Côte-d’Ivoire, Sénégal, Tunisie. L’Europe, 

pourquoi pas dit-elle, mais ça ne lui paraît pas les destinations à privilégier. Elle termine en évoquant 

sa grande déception de l’abandon des JR 2023 en Uruguay/Paraguay. 
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Nicole Mathieu pointe des angles morts européens (Hongrie, …). L’idée n’est pas d’aller « chez les 

copains », mais d’aller interroger des contextes de grandes tensions. 

Christine Margetic lui répond en demandant à qui pense-t-elle pour organiser un tel séjour en 

Hongrie ? 

En parallèle dans la discussion de la visioconférence, Camille Robert-Bœuf signale qu’elle démarre un 

post-doc en Lituanie et se propose comme relai pour des contacts en Europe centrale et orientale. 

Pierre Pistre intervient pour rappeler l’intérêt des Journées Rurales pour l’insertion des doctorant·es 

dans nos réseaux. De ce point de vue les JR à l’étranger lointain représentent un frein important. Il 

invite donc à prendre en compte comment ce modèle exclut un an sur deux une grande partie des 

doctorant·es (du fait du coût financier), qui peuvent aussi d’ailleurs aussi privilégier des colloques 

internationaux mieux référencés.  

Julien Noël interroge de la temporalité des JR à l’étranger, qui pourraient aussi s’organiser tous les 3 

ou 4 ans. Il note le contexte politique qui appelle à explorer d’autres pays européens, où l’on pourrait 

aussi chercher des regards extérieurs sur nos pratiques (une autre manière de voyager, par la 

réciprocité). 

Yvon Le Caro rappelle le problème de langue dans le cadre d’une organisation de JR internationales en 

France, mais ajoute que les outils numériques offrent de nouvelles possibilités pour accueillir des 

collègues étrangers et recueillir leurs regards. 

Christine Margetic évoque aussi les liens croissants que nous pourrions avoir avec la commission rurale 

de l’IGU. 

Nicolas Rouget suggère des excursions croisées avec d’autres commissions, qui pourraient aussi ouvrir 

des possibilités de contributions à des sessions d’enseignements au sein d’universités étrangères. 

Martine Guibert témoigne du dilemme entre prendre l’avion et pratiquer une « géographie en 

pantoufle ». La pratique du terrain reste nécessaire, de surcroit avec les fortes et rapides mutations en 

Amérique Latine. L’excursion en Uruguay et au Paraguay avait été initiée dès 2017, mais le COVID est 

passé par là. Elle trouverait dommage que la CGR abandonne des destinations lointaines très 

formatrices. Martine reste disponible pour des propositions pour l’Amérique Latine. 

Frédéric Fortunel trouverait intéressant de s’associer à d’autres commissions ou d’autres disciplines 

pour des excursions en Asie. Taïwan offrirait des possibilités de coopérations avec la commission de 

géographie politique, tout en intéressant la CGR par son agriculture vieillissante. 

Laurent entend les coûts (temporels, financiers, écologiques) et le besoin de mutualisations (recherche 

ou pédagogie) et conclut qu’il y a donc quelque chose de différent à inventer. Pour 2025, y a-t-il des 

propositions en France ou en Europe ? Le délai est trop court pour des destinations lointaines et il faut 

se projeter maintenant pour l’année prochaine.  

Pierre Pistre pointe des enjeux de calendrier, avec une organisation à privilégier en mai/juin. 

 

Une autre discussion s’ouvre sur un projet concernant les formes et défis de la géographie rurale 

d’aujourd’hui, dont la publicisation pourrait prendre sur proposition de Sylvaine Boulanger la forme 

de capsules vidéo. Laurent Rieutort évoque un soutien technique possible de la part de certains 

laboratoires de recherche. Il s’agit selon lui de palier une méconnaissance, un manque de 

reconnaissance et de montrer une diversité de formes et de défis, non pas dans une approche 
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défensive (champ menacé) mais offensive. En somme, montrer en quoi la géographie rurale interroge 

de grands enjeux. 

François Legouy se demande pourquoi ne pas écrire un livre ? Laurent Rieutort pointe d’autres enjeux 

de diffusion. 

Yvon Le Caro identifie le besoin de mobiliser un groupe en lien avec une programmation existante. 

• Contexte universitaire et politique : 
Ce dernier point a été ajouté à l’ordre du jour en début d’AG sur proposition d’Yvon Le Caro, qui soumet 

au à l’approbation la motion suivante : 

« La commission de géographie rurale du CNFG, réunie ce 18 juin 2024 à Paris, s'alarme de la situation 
financière de nombreux établissements d'une part et de la situation politique de la France à la veille 
d'élections législatives incertaines d'autre part. En étranglant les universités par la voie budgétaire, en 
remettant en cause la légitimité des travaux universitaires, ces dynamiques politico-budgétaires sont 
mortifères pour la science, tout particulièrement pour les sciences humaines et sociales et bien 
évidemment pour notre discipline. La commission appelle à la vigilance pour que la recherche et 
l'enseignement supérieurs soient respectés et pour que des perspectives restent ouvertes à nos 
collègues doctorant-e-s et HDR face à l'aggravation des gels de postes. » 
 
Modulo une modification de verbe, la motion est adoptée à l’unanimité par les participant·es encore 
présent·es à la fin de l’AG. Elle sera diffusée quelques jours via un framapad sur la liste de diffusion de 
la CGR, avant d’être relayée sur Geotamtam et notre page web. 
 
Sur ce dernier point, l’AG est clôturée. 
 


